
Communiqué du Collectif français "Urgence climatiqu e, Justice sociale" fait 
samedi soir après la manif de Copenhague à laquelle  une délégation de 

Solidaires a participé 
 

Une Manifestation qui fera date.  

 

De 30 000 à 100 000 manifestants selon les sources.  De l’avis de tou-te-s, 
beaucoup plus de 50 000. La place du lieu de départ était bondée, impossible de 
bouger. L’ensemble du cortège a mis plus d’une heure à s’élancer alors que 
nous partions sur une avenue large de 40 mètres minimum. C’est une 
manifestation qui fera date. Copenhague 2009 marque l’arrivée massive des 
mouvements sociaux dans la bataille climatique. C’est décisif. Il y aura un 
avant et un après Copenhague 2009 . 

Les militants des organisations du collectif Urgence Climatique Justice 
Sociale , arrivés ce samedi,  se sont principalement retrouvés dans le “bloc” 
‘System Change, not Climate Change” aux côtés de la coalition 
internationale  Climate Justice Now! , avec les Amis de la Terre Internationaux, 
la Via Campesina, Jubilee South, mouvements sociaux du Sud et du Nord, 
Climate Justice Action, etc… Avec une double exigence d’obtenir un accord à la 
hauteur des enjeux et ne comportant pas de fausses solutions , tout en 
remettant en cause le système productiviste et capi taliste à l’origine des 
dérèglements climatiques, problèmes environnementaux et inégalités sociales 
que nous connaissons. 

Comme beaucoup d’observateurs ont pu l’affirmer, le cortège était très festif et 
les dépêches, très alarmistes et inquiétantes, ne reflètent pas l’énergie de 
cette manifestation, et notamment des paysans, activistes, indigènes, 
syndicalistes des pays du Sud. Oui, quelques vitres ont été cassés et quelques 
pavés lancés, mais rien de bien méchant, et la police, et ses robocops 
surarmés et tendus, étaient bien les plus agressifs . Les gouvernements 
répressifs de nos pays démontrent une nouvelle fois leurs refus de supporter 
une opposition démocratique et populaire aux politi ques qu’ils mènent 
depuis des années et qui renforcent les dérèglements climatiques et les 
inégalités sociales. 

Le sommet sur les changements climatiques mérite mieux que ça. Il reste une 
semaine de négociations et de pressions citoyennes – et notamment la 
mobilisation du 16 novembre à laquelle appelle le r éseau Climate Justice 
Now – pour obtenir un accord contraignant, juste, à  la hauteur des enjeux 
et sans fausse solution…  


